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ir était la temtpérature de k glace fotdate, o a fait entrer nent de réunir on deux voluni ees vre yrsraks unie
do Ve n bllition en 28 iniutes 1 qiuatro-vingts morceaux dont la plipart sont des chtefs-d'aivre

Le 8 nai 1875, dans l'appareil de Toris, par utii beau tuiilips 1,dosiinès is prendre plieo parii les plus beaux moments d
on a mis 20 litres d'eau a latu lipérature du 2) degrés, a huit notre littérature.

heures et deie dit matin; à neu hutes dix îninutes, l'eau Les éditeurs ont un entiment très.ilevé de la valeur de
bouillit, et nme? mieux quIIo cola, elle donnait de la vapeut à écrits qu'ils remet tent en lunière, et ils ont analysé avec

2 utnsphères dl .res ion, c'est-s dir', à la tenmiratted beaucoup d ec t lined sa gaité Pintérèt de ces écrits
degrés, soit A 21 degr-s au.dessusdu Veau botillante.

Au nllois du juillet, i obtenait, pair ti soleil bien chud, • lgr Darloy excellait surtout dans l'oxpositioi dle certamtiov
litres de vapour par minute, fi h force d onidend cheval, . thèses ulorales gini devaient étre lobjet habituel de ses InedI.

Ys besoin de vous dire que cette vapeur pet servir li talpon puiu'elles font fréquenmient, le sujet de ses discour,
marcherlt un iioteutr qulcoquo.e pourrais intièi me dm et de les livres. nli en trouve la premure trace danîs le,
sor d'ajouter que si, au lieu du pci'er nau milet de l'abat-jou rmnilrquales r lexioîs dont il accomnlpgnê sa traduction du
tio chaudière pour obtenir iriîpieteit de la vapeur 'ieau. on here de l'Idn de Jh&N CrbKx, uvro qinu date de pluieuri i
V muet une tiiriiite contemnit de leau, tii "ite à la noix les iinés avant ron episcolutt 1. on peut le dir est condnlewée

oignoncarottes, panais, naits, poireau>x et bouquet garni la sublancu des idées gu lui étaient huniheres sur le cariater
avec le ioindre abatis de foulet on est sûrPavoir nu bout de et la por' le la r' Anunc sur le demr sur la .on'rangc, sur
trois ou!luatro heures, le plus délicieux coisom que vous le tracaitet l' t, suar la paix firtC h , la tlueitte It

puissiez. imaginer, d'autant plus mavolreux (lue T'échautl.uîent c/1Is. n i ot su lem oyens qi conduisent l'homne c S
et la cuisson se sont acconlis avec la plu- grauie régularit l fin suriuîtitrelle et qui lui assurent dès cette vie la tranquillité
et vous savez toutes, miesd:iiies. queielle est l'importance ld de la couseienee et par consequent le bonheur.''
cetto dernière condition pour qu'un lo ni feu soit réussi. C'est dans les allocutiois Dae gr. Darboy était vraiment et

Placez itui milieu( de l'abit jour, au foyer de ce iniroir argenîté coinptenent lui nem ,îe. Il y en a un assez grand nomnbre dan
uin vulgaire bocal à cornichons, oet ce, syboliques conîserr e ,recueil, et toutes vivantes encore <le imaspiration qui les a
ont étb remuplIcéî's pir du ri, avec de Teau, ou des liiricots, ou. créces M?%gr Darboy improviyait et les bonnes fortunes de style
dles lentilles, dles fruit", enfin niiîî,niote quelle préparation abondaient sous sa langue. l.;auditoire meinte e Notreeame
euîimire iau bout di temps voulu, le tout sera cuit, parfaite. <le laris. à la tin le l'A'vent. et du Caréme, nt e lui faisait p

ment cuit, et vous n'aurez plus u'11à servir chanud peur. Ution qu'exerçut sur lui la suympathie vipible d
lIstîllez li broche, toujours ait ilieti le labatjour. Er :n eux qui Vécoutdent seiblait le soulever hoi de lii i icîe, et

heure. bîEcul', veau, mouton, perdreau on râblt de lièvre, le tran shglrait toute personnc. Nous voyons encore ce geste
iti quelconque est à poiit et doré .... .euleIent, ici,, attell- magistral, nou enteuons cette voix qui se dégageant peu l

tion I Surtout, uas de beurre, par tini atoine le margariie peU d10o lObsta"cle que lui oppousait at dèbut la faiblese de

votre rôti aurait, iiit goût de ranîce ab-olunient inîfeet. i'orgaine, mont:iit aux lotes vibrantes, atteignait a des acceIt

Çvst que li luinière di soleil renfeine des rayons qiui ont dont peu dinstants auparavant on n aurait pas Oupmoline la

tinîe action chiIni 1ue îuiss:ite, et qui délouiposent leieurre ; puissance. tour hi tour émie et doiiinatrice, s'exaltant de PeIet

nais c la riguîeur, votis pouvet gi'rriter ces ravons, coiln le fltiîellu produisait, ex coingit îîresque sans fatigue nue force

tmnt les phîotoyaphes.n pi)iulit d knt la inule un verra et une chért qi la fuiaisent arriver * isuulau derniers rangs de
rouge ou jauie et r . î hette iécautio leleîîrr so ilinenlse acditoire.- lelle est tiage que poignent le'

-'altère îulils. éditeurs de mgr'D larlbu et ils le seront démeintiS par aluul

Avec 1iparel ioudiot, vor étem à même le mou l di île ceux qui onut assi t a llocntiîouî solennelle, le Notie.
-trois heures pour un pii le deux tivre,-doudistiller a io.
-deux litres e nt quarante m nutes, etc.. etc.,-et cela d ts e Il est nome ars rie ihes dVuîîe foa. y r *orate i i d uae î'inJu rte'
uonditions si économiques qie c'est a iy pas croire. tctid plein soleil li trioiipee pla parodle. Aiesgi quasd Il

Soulement damille1 à Parias, oui'Von conipto près de 10 jour, mlcui n a pe dîle la pr éiniè it do certaines lgluses. imai

pluvieux oit couverts par siin si l'oit n*avait que la chalet r du11 ciffocutionsi titi (lire des témoie étuient t''s'belles auissi* mais
soleil pour faire les poulets M arengo. les bee1fsteaks aux poI d t.Dîns etc avait p l duh.e tde un le la, a aeî di
et les rognonues on risluerait fort, ls trois'qutarts et deiii d1 evnt oi il avait parolé d . hiuit dun écfaud iec
ii temps, d déjedMer par cœur ou de inanger er. ri ot devait vgt nile puersous. i ne se rstotait de
fant qu'on nie sera pas parvenu à recuieilli la cle olare iil, et avait eS Salons ouiets. ontinu oit sitoIuIiliL ft ilii

pendant les beaux jours, a Vemningasiner pour les ioutents vir ' vll e ii'eîte laissé aucniile traee ui sual son lsage. i
pluvieux, li uîêtînagère de la me dAbotkir ou d boulerd . r v e le neût, d vntc Ili iul i s

iles Batignolles fera iueux le se lier à on foiiniîeaui econoique Daisie Dix, i dan i sc n îîînei: ëct, <it m inle pusule
et tai charbon des Aîivergim. Dieu is que FMi corie d m îlnt,'oîHs i dimbque J i

Mais:si vous sonîgez qu il a tes aéggiIs qu'on apipelle tropi. .viet ctppre, un Waota. l géant, les poumobs le bemntc.
cales, ou le soleil luit pen ait es mois l sitt comme réalité: et le çoosit uti a filit la dépenst plrvsique d'hier l.uéinne chaiens a rouge dnus n i iîeîlingté ei Cieux lmralis, Ionnait suns doute ql'une partie île ses moyel's. car lorsque ji
si vous, penîsez memno sans auller pululs loimî au îîîli île hi lFranîce n souiaetruéno,'s..irninoecltfjnêts

li l'Italie, L la Gréco, ai VAlgérie, cfe., vous seret davis nvc cm "bis rrti sou i. c'esl. ie o il-mm eteln i e i
niolt <it'il y a la uine bello et grande dnoverte, les' . eft i i estpli auten iuue entnalds Ces rélexio .
uiences pour le progrès cle l'humaiuté sont inca bl e n'est plus eitie tique qui cette iribiablo aie'ote.

.lmnomd'u n Français rm ostira atta d:ns l<avei i de sil s nm o ler conft r e de piét iuil faisait tai
'rodigienss appheations de l' cience du rie do clergé peidant les retraîites ecclésiastiques. Ce -onlt leui t re
roaoeur, so ud delti d les iscutî qui avaieaut lg pidus lmrofso leneetpiplir les at es.

.Nsissure, d llerschel, de Pouilleet tEdi'icson, celui de . 1,o urs disent u'on s
.Muieio, îîoletoetinhcîigîbo eîeclcir.liexidons aluiss uLms éMwitus disnt u'eu se fleras miix idéoctW tM do îla c uka,

capitaine o frégate S Aias iga chert heul e ndnt s et s .i t r de o ate Ir e n' lisaut la lestre pastorale que M1 Darboy.

ui I tvan lt an iCl n u t rons h enr egistre xc'e niouv'l lus e crue il les'.' lois dvéque.ceNue.ci esa isuceg 'lI~. urlt,/u

le eiterai iu ie pagec bien (clct'risque îl ce bel ouvrage
toi pe que vous nyezobservé l'enxfinice,' cet ligo niobile.

if'irP.înlc ini qui t lit1 uî.1tiu c.: X itpressionmble, iîiattentifqui s0 porte tout aui delor ci

Daroy par l I . o hei Perraul avnt utile o martyr de infue île me x'aitieiur ci% fcciciinu uic Vo s pas que an sur

li Coniumiue était ui île ces priilé'ies dl ha P'rovdene qui tiu cIe u' ét miste e- un e pie vos fonctions les po doHcil et
ueun mérito ne fitdéfaut, eti ni ont besoi quee iont'r t une moncio ettut c it tiue sûreté tleti octrnimu. soi

ce qti'ils sont pour étro portés cin outtes closesi u pxremien et&111et lrit vot'é p icli d te e. unie stoleer dle ligp'ur.
rang. Il avait la sciece, Io talelit et lecractère, et, eojuxi uu yn !Pd glnnexttit' en niinle e rdnie-
achiéve la perfection, autant dlesprit et île graie <ue deisiot ds n wtc et oiitî ut cs <fui t t i inst la toitort <lu'

et dl vigueuI'. Son éloqueno tuit admirable et il avait tous atletore qor l rétlcit. liboy'ieu l v p ie teo
loouli labos g

lé,s genries d'éloquience. 1)me cîti ilé'oé hi nuloiiéaiO v iiclee et <le, l'os efhorit î'éflchis L Ne voyez vous pui qute ueu
t dlevez atvoir tiiiet sieîei t grave 1 'îëtcili, Sil ilue, ulutisqîl' il

n Ou n P'l< 'I''i î ,uu ,Il' JM.î 1'r i','' '2 t'oI. ii ta-S. h1' f eîteîe tetu '' e i .î,~ lau reliu;uon avec se(- n in s


